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LE MILAi\J 
·----------------------
~ 
~ ROYAL 

a bien vou lu 
ré pendre à nos 

quest·tons. 
• 

reporbase : 

François De Malnbu 

• 

Ce n'est pas sans peine. que ~'ai pu trouver Sa Majesté le Milan 
Royal. Nous so~es en effeli a l'époque où ce di gne Rapace re­
charge son aire en prévision de la pon·te maintenant proche et il 

me faut pour parvenir à le joindre laissèr derrière moi des centaines 
de chênes, d'érables et de hêtres . Enfin, à mi-pente d ' un versant 
abrupt , à travers les branches qui commencent à disparaître sous le 
vert des feuilles, j ' entrevois l e nid du n obl e Monarque : une masse 
énorme et noire de rameaux enchev@trés , à _qt.~eloues 15 .. Pl.ètres de .. 
hauteur, sur la mattress~ branche d' un ,rie,_~,.= hêtre .. a:u,: pi.'ed couvert -
de ·mousse ••• Et c'es t avec une "grande émoti on que j'aperçois alors·· 
Sa Ma5esté qui, postée à bonne hau~e~· non J oin d~ gon a i re , semble . 
m'attendre d ' un air placide ! .·. -· ·· - · . 

r 

De ·longues ailes e~filées croisées sur son do~ strié ~~ ·aomb~e , 
une petite t~te pâle aux ye-ux ·fixes et perÇ~ts , d.e puissan-tieâ -pat-
tes jaunes terminées pàr des serr es redoutablement ·aigt!isées . et sur ·~. · . i 
tout , surtout, cette admirable queue éch~ncrée comme :une queue d!hi~ 
rondelle et si rousse qu'on la croira it couverte d ' or : pas de dou- ­
te, je 1 suis bien devant le ~Prince des Rapacés, ·1 'Einpereur de· la ~ fo­
rêt arder...naise 1 • • • Il ne.~ me reste plus · q~ 1 à me :P.isser. tant bien · que · 
mal à la- hauteur de mon royal interrocüteur et -de lui' soumettre mes 

- • • ... ;:.... • # -

quelques _quef?t~ons . - , . . . ._. . .· • -
~ ,. . . . . 

Fràriçois DE MAINBV: Majesté , vous ê t es s~~s cont~ste - ie - plus impres­
sionnant des oiseaux: vous régn~z sur un territoi rede plusieUrs 
dizaines de kilomètres carrés 1 _ vot~e pu~s~ance; vo~re · sveltesse' 
l'aisance av~c · laquelle vous evoluez dans le ciel sont remarquables . 
Bref, vous êtes la noblesse personnft i ée. c • est pourquoi -ce .n ··est pas 
sans étonnement que, . cet hiver_, je ~vous ai suf.pris en 'train ·dë fouil­
ler parmi les ·,1mmondices d ' un dêp8t . a.• ordupes_. ·· Gomment expliquez- . 
vous c~tte attitude ••• inatt~ndue chez une personne d~ votre rang? 

• • 'i • ~ 

~A MAJESTE : Ah! Mo~ cher ami! Vo~s me faite~ rougir car ~oyez-vous 
Je d<;lis vous 1 'avo'!er, j: a~ toujours ·eu· un faible po:rr-·.·le~ déchàrge~ 
publ~ques et, en regle generale, pour tous les - endro~ts · ou je risque 
de me d~lecter de quelq';le charogne . Çe n'est guère é l égant. de ihe. 
part, j en conviens , ma~s que voulez-vous : . chàcun a ~es petits tra-

•• • ' 

·" 
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Y"l.., 1 L~ r.:i ,_., r éc-::.ct.a o~ é(-1~ q·.-.~ ,i::~ nr6.I'~JX' ·:;ou;:o~:·.* u.• o.ni:l:al !!!Ort, 
!!i;-: r,:"l .qn '•t .:>.t de t: t\tréf,:..::t'lon •v.•JJ(,. l!': A ut! e: :: :t:;~. vi.v'3;;i:. Cou mulote , 

.,.. c--.,-<"noï · : • • "'U""r~ ·J.·.-- ...... ·':J.j ,...,, O"C')n .... l to· t'· .... . ,..,.;., .... ') è 'lll!" 
... o.:, t-N.yu_;:, .. _., """ ;:. w ..... ...... ~ c -' ·"" "':\ • ~ .. ·- .. ~ • • ·- .. 

-:;o·J:- la.:• .3ens , tr.ic p~u peu:- mo:'.! J<; m.::: .. .! i) }~t.~o .!'' i;rc :.~ pa~~ a seux 
-oc~r r'lt:r~bssscr t oute; ~e~ hef.d;1.o les ,. F :c;:-l~:;-, •· i "l,).i.~tùt. 1 't'?-, bon 
~F.d~\.""::'0 clc rat O'l! è.:; lapin cublié ·,a.11> I.J.U:)l~ttP- p:.• .i'!:'~G ~ vo:· .·a ·llll 
m<'n~ ds roif Bt ~~ pr~n9~ ~aG c~t oi~ 0~g~~té : ~.an~ ~0i ~t ~os 
serobl ebles, toutes ~cc cht•.rogn'3s:t s ·ù.'!iSl.ste~ ·:dcni; <1.''.l.ô3 1~ l~etï•::-c et 
f ; .. l .;l . .,.; "'n"' ,. ~t ~, . .._..,_ ~ """'"" V'O , .. ; !'lf"'O'*'"..., ....... -. --.-..~. v vv v- v '-.a.. -. :.!~ ""'• .1 - · - .. .... _ • • s 

F:::o~ D .. I1.: i-1E".5.s v o·t;:ce AJ.tP.sso prc:1.d tout de mûroc bic>t: <:_Pe:.l.ques proies 
.-.--·~""],.- 4.0 ... 

vi";.!:!.! 1.1 '1.!1 : ~ ~ • 

, 1 s~ M .. : A l 1 .:.cce~ion, c e::-";as oui. Na:l5 je ou:i.s si J.ent ! Si meJ.l::'.abi-
1ëT--/ou.:;~ sav~!:j : e.vo:i.r 1 ,50 m d 1 enve~~~ur3 ne :?Te~'9u~·e paf: qt!e des 
avan.ta..9}1'1 qt:smd il -. 'agit (te m&.n.o•'mV/ èr -rite ~t è~ ;;n! 

• 
i 

?4 D. !-!. w.1 voi·t; n.u::.si lio!;:co Alteese :rôder ~.u des~us des f leuves et des ; _ ,.. __ _,. 

•J.e;., Cli'_nam::. 

So Mt. : Voas dovez C0'1fondre a~rec L'OU CO\J3in .1.~ Hilcïn noi~ : il pos­
Fét:W' une q~eue nettement moins fourct.ue qu.e l a mienne et n'a p~s ma 
l>ellE'l co•.:lev.r d 1 c::- ~ ( l2ot:te l!lodeutic œir-e O. !?Sl't : co:::paré à moi~ il 
est .frtlllchement ltri.~ !) o C ~est quru1't à l ui u:1. grand aœE'.teu.":' de po~.'s­
s~no et, singu:!.iè::-(3::10:1';;, de poisso.-:s mor·:.:s qu 1 i.l rem::u:;ce i 'j otta.:Ul 
le .ven:· re en 1 1 aix à lR !\:=face ~·3 1 1 .:> eu . :8t -;eus 0onvicnf..re;j &.vec 
noi qu t avec l ' act1.;0llc pol l ution d.c la r·'idttFe e'.; de :'. 1 A~~ne, il n ra 
que 1 ~ C:.::E~::~.:..~r~.B du oho:~.x, c e t hE: u7'eux -,; e.i.r.arë. i ~ 

._.P..;._!L, ; i~e.is , je suppose çne V0tr e Al teeee aoi t se r égaler, elle 
' " c. c ..,. ., 
~-- ···~ · 
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L~ C. P. N : Tante Hulocte 1 parle-nous des nid~ • 

l a Hulotte s Atel Atel Aret Quelle question ! C'eat la petite Anne­
Sophie Vignol de Cernay les Reims, je croie bien , qui m' a posé la 
ru3me colle l'autre jour : " J ' ai rAcueilli plusieurs nids abandonnés. 
J'aimerais savoir à quels oiseaux ils appartenaient . " 

C' est que c ' est très difficile do reconnaitre les nids , surtout 
quand ils sont vides ou abtmés par la pluie . Mais enfin je veux bien 
essayer d ' en décrire quelques uns parmi les plus caractéristiques. 

Parlons tout d ' abord, si vous voulez des gros nids : 
~Un gr os ni d en forme d ' cAuf coupé en deux , instal lé à bonne 

hautïeur dans un arbre isolé sera sans doute un nid de corneille noi­
re (cel le qu ' on appelle faussement ; "Cor beau") . Mais attenti on s il 
peut parfo i s ~tre occupé par un Faucon crécerell e! 

*Le. Pi e surmont e son nid d 'un peti t toit de branchages, tout 
~e monde sait cela i Quant &L~ corbeaux proprement dits : les Corbeaux 
:re~~, ils nichent par colonies quelquefois i mportantes, souvent 
dans les peupliers au bord des routes. 

üe C. P. N. : On ne les aime guère ceux- là! 

La Hulotte : Pourquoi? Moi, je les trouve bi en sympathiques! Mais 
passons... On peut parfois confondre un nid de corneille et une ai­
re de rapace (Buse ou Milan) :· i:. faut savoir qu 'en r~gle générale 
cette dernière est plus grosse, plus massive, moins "fignolée• et, 
dans l'ensemble, assez plate. On la trouve le plus souvent en plein 
bois, sur un arbre important, maie ce n'est pas obligatoirel 

• • • •• • 

la Cornei\le V\oire 
faV\sSe\IV\eV\T. appe\ée. 
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Le C. P . ~l ~ Et les pet:i.ts nids? 
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La Hulotte : Alors là, c'est uns aut=e histoire! La plupart se rP.ser~ 
bl ent teliement qu ' il est presque impossible de les reconnaître. ~s 
Pinson se construit un petit berceau en mousse et eT' liehen , la Fau­
vette tr·esse une fine corbeille nvec da mince a lar.ières de foin, lP­
verdier', ·par contre, bâcle grossièrement un vague édifice de ramille .... 
et d'herbes sèches ••• Ceux-là sont faciles à distinguer mais pour 
reconnaitre la plupart des autres c'est un livr e entier qu'il fau­
cirait ! Je peux seulement dire un mot des plus caractéristiques,. 
Celui du Troglodyte par exemple : une gr osse boule de mousse ou de 
feuilles mortes dont l'entrée se trouve sur le c8té et qu ' il insta: ­
le sous une racine au bord d ' un ruisseau, dans u11 nid d 'liirondelle 
ou. . . à 1 1 intérieur d ' une botte de haricots pene'. ne dans le grenier 1 
Ou encore celui de la Grive musicienne dont l'in :érieur est ta~issé 
d 'ùn "fin revêtement de ciœent à bas e de salive et d e boue séchee. 
Le. Grive musicienne est une modeste qui a ime camoufler sôn oe1-'vre 
dans l ' épaisseur d'une touffe de lierre ou sous le couvert des bran-

d ' t"t' . , t ches . un pe ~ ep~cea .••• 

Le C. P. N : Les oiseaux occupent-ils pl usieurs fois le mgme nid? 

La Hulotte_ t En règle générale aucun des nids.construits à ciel ou­
vèrt n 1 est occupé deux fois : dés que la nichee s'est envolée, ;1 
est abandonné pour toujours. C' est une erre~r de croire oue le nid 
est la "maison'' de l ' oiseau : le nid est le berceau temp~raire des 
oisillons, un point c'est tou.t. 

Le C. P. N : Quelles sont leH précautions à prendre lorsqu ' on trouve 
un nid?" 



• 

Hulotto t Un n"'.d t'et une choae extrl' rneme nt trngilo tt o ln~utllCJ 
'o~,; nvi nt de fo.ire trèo trèo al:tention l 1Tonon1 un exemple : 

Voua mnroboz le lon~ d ' une lioi~Tt quo.nd tout A coup un merle 
~ · nvolo br utal om nt devant vouu . Aprèo quelquco 'lnet nta de rochar­
~he , vous docouvrar. au bas d'un or.bre un nitl de moueef' contenant 
~untre oeuio . Bi en souvent oalui- oi e~t à domi caché soue 1• vég6t a­
tion , à l ' abri d os r oge.rds indisct•ots . C' eo t; le moment ou j RmBis de 
ne pas se conduire oomme un vandale en piétinant t ous l ee alentoura, 
~n arrachant ou en écartant l os berbes qui g8nent pour mieux voir, 
an touchant aux oeufa ote • • • LG merlet te qui , n ' en doutez pas, n ' a 
po.s cessé un seul instant de vous guett~r dans le feui ll age , ne re­
vi endra poursuivre s a couvaison que s i voua vous conduieez en bono 
pr o'tecteurs de la nature : silenci eu , att;entifs à ne r ien d~ranger. 

Et songez touj ours que vous n'êtes tlacais seul dans la nature : 
Si vous vous arr~tez un peu ~rop longtemps au même er~roit, il se 
trouvera t oujours un geai pour aller jeter un coup d'oeil -et1 à 
l'occasion, un coup de bec- sur ce qui pouvait vous intriguer à ce 
pointl ••• 

-., 

• 

ON NE PlUT M.BMB · Pt\.\ S COUV ER TRANQUILLE ~ 

-

- . 
-

Attentiow ~ 
Le petit oi sea&A 

va sorti .-' ..... 
• 

Ils SoWit .C,IAS 
«:4S hc.uttai~s ! 

~ 
0 _. ,.... ;- ,... 0 ' 

Le C.P,N 1 Les oiseaux abandonnent-ils leurs petits ? 

• 

' 

• 

La Hulotte : Non. Un oiseau n'abandonne jamais ses petits, saut,l!en 
ent endu, en cas d'extr8me danger, à la dernière limite. Par contre, 
il abandonne volontiers ses oeufs s'il juge qu'il n'est plus en ai­
curité. Il suffit quelquefoi s de déranger deux fois un geai en train 
de couver pour qu'il aille tenter sa chance a i lleursr 

C'est oourouoi il convient. encore une fois, de se montrer tort 

• 

fa 
l 1 

Le 

~ ' ;l( 

l 
J' 
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l 
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rudent lorÔqu'Ôn decouvre un nid et, dane .la mesure du possible , il 
aüt s ' abstenir do toutt3 nouvelle vioitt-j : Mieux vaut se priver 
'un p~u de plaisir peroonn~l &t ne pas risquer de provoquer inuti­
ùment la mort d'une couvée. 

Hulotte : Bien s~r , si tu attends près du nid , la mère ne viendra 
as . e n'est pas follet Il faut donc que tu te caches et pour 

lela que tu construises à proximité (mais pas trop près du nid) un 
letit abri où tu pourras te dissimuler . 

Attention, cependantl il ne s ' agit pas d ' installer cet abri 
seul coup : les parents seraient épouvantés par cette construc­

on bizarre et tu pertuberais gravement le nourrissage des petits . 
faut donc que tu montes ton poste élément par é l ément . Cela te . 

end environ cinq ou six jours . De cette façon les parents s ' babi­
ent petit à petit à la présence de la hutte et ne s ' en alarment 
us . Quand tout est prSt , tû.t'installes à l ' intérieur de ton ob- . 
rvatoire et , par la petite fenêtre que tu n 'as pas oublié de ména­
r, tu prends toutes les photos que tu désires . 

Mais surtout ne te lance dans cette aventure que si tu es sfir 
toi et certain de ne pas commettre d 'imprudence l MIEUX VAUT UN 

SEAU VIVANT E'l' PAS DE PHOTO DU TOUT,~ QU ' UNE BELLE '?HOTO ET PLUS DU 
UT D ' OISEAU VIV~,T ! 

oon.ndèle d~ d obsen.Jatîow anof"t~ \Me~t pa.r é /VKI!'~\'tr:t- ~:-::::t~~ 
di~1'aV.C&." ral.soWt"e\>\e cl"' wd • L.c.s c:le.&A.x p•~~.awx ••'* 

·,+s, pa'" ~W\p\a, avc.c. d'la s~~1i 1\JS e.s•"""'• • 
l'ava"'ca . \\ su.Wa a\c\""S de '...Jiter d.. \'~•ew.c.a ela 
Oc"~' o~o..U ttAo<J', ~ ·W\è~ po"' .. \..., r-s ......... ,\dsr:>'le"t1-••• 
11'116Mr;e.z. pS.S f "' J.;tc 

• 10 ,..,tft~ .,..-t~ M~ 
~ Swr" ~""""' 

l(~rs 'f' 1 -~~ 
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C'est un insecte. Un petit insecte de 2,5 cm de l ong. 
Son nom : le Géotrup.s . Geotrupes stercore.rius pour les inti­

mes . (Se donner un nom latin comme celui-là, cela fai t tout de sui­
te plus sav·ant l) 

Cultivateur de son état ; du matin au soir, lè long des che­
mins fréquentés par le bétail, jamais très loin des fermes pour lee­
quelles il éprouve une véritable affection, le Géotrupe transporte 
du fumier. Ce qu'il cul tive? Des oeufs. Et pas n'importe lesquels : 
les siens. Charité bien ordonnée commence par soi-m@me ••• 

Vous avez tous rencontré des Géotrupes. Ce sont ces scarabées 
d'un noir luisant que l'on rencontre fréquemment sur les chemins de 
terre . Qui de nous ne s'est jamais amusé à en renverser un sur le 
dos et à observer sa gesticulation desespérée des six pattes pour 
tenter de se remettre dans une position normale? . . 

Bon appébit !. .. 
FIN DE L'ETE : De toute la puissance de leurs ailes membra­

neuses, le Gêotrupe et sa femelle parcourent la campagne à la recher­
che d'un trésor ~e vous ne )e~ envierez pas: de~•excellent crot ­
~ln ae c.evai ou, à de?au~; quelque bonne bouse de vache . 

11Quelle dr$le d·' idée! 11 diront certains. Mais le Géotrupe a 
un dessein bien arrêté derrière sa peti t e tête d 'insecte ••• Laissez­
le fai::cet . 

Le voici du reste qui semble avoir découvert ce qu'il dési­
rait : c'est un superbe crottin de cheval, frais pondu au bord d'un 
champ , odorant, appétissant, délicieux •• • S'il avait des babines, le 
Géotrupe -se les pourlècherait, c'est certain. 

D' ailleurs notre minuscule ami ne perd pas une seconde . Il a 
l'air décidé à se mettre tout de suite au travail ••• Mais, que fai t ­
il? I.Ya parole I Il creuse un trou, une petite galerie verticale qui 
s'enfonce juste à c8té du trésor. Espérons pour le petit mineur que 
le s6l sera assez meubl e et qu ~ il ne r encontrera pas de cailloux, 
faute de quoi il se verra obligé d'aller tenter sa chance ailleurs ••• 

1
/' 

... et à ouvrage . 

Tout s'est bien passé r le Géotrupe a creusé un tunnel d'une 
dizaine de centimètres et le voici maintenant qui, avec l'aide em­
pressée de son épouse, transporte le fùmier dans le souterrain. 
Quel courage, mes amis! On ne s'accorde pas le moindre instant de 
répit. Seulement, voilà : à quoi servent tous ces efforts? 

Si, pour répondre à cette questionf nous pouvions à notre 
tour noua glisser dans la minuscule galer~e, nous verrions alors 
qu'au tond du tunnel la femelle a pondu, douillettement calé dans 
le fumier, un oeufl Un màgnifique oeuf blanc, ovale, long de 6 mml 
Voilà donc tout le mystère! 

- · 
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Et maintenant lea parente s'emploient consciencieusement A 

reboucher le souterrain toujours grlce au m8me providentiel mat6-
riau. Tandis que le mlle grimpe chercher des brassées de lumier ! 
la surface, la femelle tasse soigneusement derrière elle • 

. 
L'opération est maintenant terminée. Les Géotrupes sont 

tente t leur oeut 1 leur bel oeut blanc, dort à présent, bien à 
bri sous dix centimètres de crottin! 

Et le temps passe ••• 

Dans les ~énèbres. 
• 

con­
l'a-

Un beau jour d 'automne, voici qu ' une larve nait au tond de la 
sombre caverne . Et quel l e est la première chose qu'elle fait en nais­
sant? Devinez! Elle commence à grignoter les murs délicieux de sa 
prison souterraine , tout simplement! 

Et c ' est ainsi que , jour après jour, sans cesse plus grosse 
t plus belle , la bestiole remontera le long couloir qui mène à la 
ur!ace . Patience cepe~dant : ce n'est qu'au pr intemps prochain a-
rès bien des métamorphoses (1), que le petit Géotrupe (qui ne con- · 
aitra ~amais ses parents) verra, pour la première fois de sa vie 
a lumiere du jour •• • 

POUR CEUX QUI AIMENT LES INSECTES : 
IPn livre passionnant : LES INSECTES 
Paul- A. Robert : edit . Delachaux et 
i eatl6. Prix enY. 25 Jr. 2 tomes • 
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la hirondeUG ! 
Lee réponses de l' enqu8te "HIRONDELLE" ont permis de !aire le 

;e~it graphique ci-dessous. Chaque crois représente le di~-oiaeau vu 
o:nr"M .première rois. 

Les 4 premières hirondelles d e , l'année 19?2 ont été obserYiea 
- le 23 aars à VRIGNE AUX BOIS. (14 H ,o) · 
- lee 25 et 26 à FLOING. 

• 

- le 28 à POURU ST RE.Joft . 
Ce aoû dea observations ieoléee qui ne · concernent probableae11 

•• P le• cb•çionnee toutes catégories, les échappées du peloton ai­
!r&toire. Et on Toit sur le .graphique gue c 'est seuleaent le leD4e-
2ain e~ ~ --'Pleadeœ•in (29 e~ '0 mars) qu'arrivera le gros de la 
1iroupe 1 12 obau•Tationa en 2 ~oura l 

• 



~1 
L a<) mat•o , Ut\e hironùel, e de Br.AUI.n.u eot Dllrprieo en truin 

' n~ ct r une etsblo . QU.l aait.? peuti-3l:ru \}dle où olle a niehJ: 
•.,nn & d 't'ni!l' • APr~: l \er (\VI' il, l a voyo.geuoeo l\l'r.i vont por 

~ .. se .. l.mportanteu . tl n ' eal:i pa.a rM:I'l rl e les voir zigzaguer 
l' ir par petites eJoodrillea de 4 ou ~ . T$ ... renforts vont son 
s.!!luer et , dans pou d& temps , la n;!dificat;ion commancera . 
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Le coucou est un timide qui répugne à e•exhib~ et :m 1 
cause sans doute de cette sanie qu ' il a de pousser à ~out iDa~,.~ 

chant bizarre , il ne passe guère inaperçu. (A propoai savez-voua 
le coucou est un oiseau gros comme un .faucon et qu ' i pèse 130 

mmes ; ce qui, toutes proportions gardées, n'est pas mal} 

! 

1 

Le premier coucou de l'année 1972 est r econnu le 21 mars à 
ANCOURT dans le sud du départemdnt . Le 22 on 1 'entend à BELT.F:VILLE 

BAR, le 23 è BAZEILI.ES. Puis, au .fil des jours, il signale sa 
sence ici et là, comme indique sur le graphique. Vous remarquerez 
la plus grosse arrivée a lieu le 9 avril (? observations) 
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-12.. 
te p uole d. o coucou ' in linlle doue mo.intonont invie1Qlt 

..~·1r tout TlOtr o d ptu•ttiD«'nt . D6J , r.ano douh 7 lco fomflliee op1onn:1HI 
J. s p$t it~J oioeaux o.baorb~o pnr l e. conetruct1on de leur nid • •• M ie 
DOU t ~n repar~ ron l 

• 

211 ,..ars 

~ avr·.l 

-

1 
J'en . ,. 
a' SuYe\'\0\eV\t 

ou '->\i és W\~Î$ 
j'espère qu'i\s 
VIe. Wle .ç e I"'V\ t 
~as \a 't~te 
9our- ce\a ! 

9 av ri\ 

Il -• 

• 

9 avr~l 

• 

• • 

L~CI A TOUS CEUX QUI QNT PENSE A RENVOYER ~UR UETE ; Béatrice 
.BEAUJET d'ETEIGNERES, Pascal et Manuel BLUM de FLOING , Jean BRICHOT 
de NOUZONVII.I .E, Michelle CALVI de TARZY, Hubert COUTY de BELI..EVILI.E 
.Jean-Michel DOURNEL de SEDAN, Vér0nique ENARD de IMECOURT, Pascale 
FO'il~ET de VILLE SUR LUMES, J . Mare GRAVIER de POURU ST REMY , Witried 
GüiLLOT de WASIGNY, Gérald HERVIEU et Pascale MARECHAL de THIS, Joll 
KniET et Olivier TOUPET de RUBECOURT , J-Loup LEPICARD de FLOHIMONT, 
Gérard LOUIS d'ASFELD, Frédéric LOUPPE de VRIGNE AUX BOIS, Joll NI­
VELLE de MD:!MOND, Roland NIVOY d it "DODOR" de LA MONCELT·E, Angéla 
PAROl'ETJ.E de REVIN, Roland PENSIS de LA CHAPELLE , Yanniek Iù.'""NA.ULT 
de 3AI~IVE8 1 Frédéric TABARY 'e NOUZONVILLE , le jeune R. V BARRE de 
.BEFFU. Aina1 d'ailleurs que les écoles d e JUZANCOURT , POILCOURT­
SlD.NEf et l,e CE2 de FLOING. 
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' 
Le Mi lan ro_ya\ est- l en train Je disp:iraacre 

'1S 
? 
• 

A pat-tir d.u 15 M&i uqu ' ~u 15 .Jt'in p"::'ockl".'ns , "lA HUlOTTE" 
lanoo une enquê~o extr~memunt t ~ciJe et particul~èremont importante . 

Vous savez qu'il existe dans les Ard~nnes un Rap~ce magnifique 
le MILAN ROYAL, dont voi ci le desain au vol. 

m'i lan ~y§i! 

Le Milan royal ne doit pas ~tre confondu avec l e Milan no~ , 
plus rare dans notre région, plus sombre, dont 1« q~eue est moins --~~~ 
! curchue et non r ousse . · 

Avec l'aide dea C.P.N et, nous l'eapérona,de toua lea ~ 
de "LA HULOTTE•, noua allons ce moi s-ei esa~qer d •·6ta'blb uae Cd'!! 
DES ARDENNES DU MILAN ROYAL en cochant toua les eD4roits o~ a 6té 
aperçu ce dernier entre le 15 MAI et :~ 15 JUD, p'riode durant la-
quelle il niche. · 

' C 'e·st très simple : il su!' ti t d'écrire è. "LA fiUT..A>T'l'E" .(~cale 
de Rubécourt. 08 DOUZY ) en indiquant : 

'· 
' 

j~ 
• 

u~ Mi\a~ '""'fa.l (ou coc.tple 
, 

IlL& • ttl\ • 

~ M :1:>-·•.- .. ~,· ... ~' ~ . . f~ ....... ,..,. .J .. 1. ,.,.. ·~ .. 
1 " - •• - 1 . 1 • . 

• 
• \ite) \c : (date). 

~ 

Si possible ajoutez le lieu-dit . 
Inscrivez les observations concernant non seulement la loca­

l~té où vous habitez mais les endroits où vous avez aper~u ce rapace 
a~ cours de vos déplacement3. "Stockez~ ainsi vos renseignements et 
envoyez-les nous dès le 15 JUIN. 

PETITS ET GRANDS , PARTICIPEZ AVEC NOUS A L'ENQUETE DE '!LA RULO'!'I'E" 
AIDEZ-l; OUS A SAVOIR SI, OUI OU !CON, LE MILAN ROY AL EST ZU TRAIN DE t 
DISPARAITRE DE llOTRE REGION • • • 

• 
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lON, LE SANGLIER .1 

N'EST PAS MECHANT . 
.... 

lous avons fait une étude sur le sanglier. chez sur la parte d'un chlen,ll vous mordra. 

•ur cela,nous avons écrit ~.be~~ufo.up~e , Comme tous les animaux le sanglier se • 
,r- , -'r ' . '. 

trsonnes qui nous ont toutes répondu· sauve quand il entend du brult :quand il at-

l o icl un des chapitres de notre mono-

aohie: 
, •• • 

\ 

'-
nbole des Arden~!i sanglier a l'air 

1 • • ) ::.-.../\ l - .- c.. f 
lChant :son corp'$ massif est recouvert 

• 

, poils noirs et raides.Ses grandes dé-

taque c'est q u'il est lui même attaqué :il se 

défend . 

Au con raire le sanglier s'apprivoise très 

facilement:un marcassin recueilli suit son 

maitre comme un petit chien,accourtquand 

tses affutées,polnt_ues,lul donnent un air j on l'appelle,falt le beau quand on tul donne ' 

·rible.Oo entend parler d 'accidents pro- un sucre.ll est joueur,court partout mais 

qués par le sangller :des chiens sont revient vers son maitre, 

; 

entrés,des chasseurs sont gravement 

!ssés,sans parler des Immenses dégats 

' ils provoquent dans les champs. 

/ ..r ' 
vient gro&;ear sa +te 

Jt sanglier ut donc dangereur,mais Il 
~~- -""' ,. . ... 

... , lat paa m6chant. roua ln acclde.,_ 
,-" ,-

rt lieu lorsqu'li m _.., .. ou .utqu•,.J::::.t-:-4· -~l . 
( 

. . 

quand il de· 

:les bols 
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~; "OS- BEC CASSE-NOYAUX et 15 

~a .\~~u~~ïiŒ 2~ 
. rvg ~& MAiN NOÏRf .. 

0 

Hor.t 
1 C'est t-tn hold up 1 Une 9rande 

Y'f'lain noire I'YI
1a 1trtspe ei me Wle.t dan5 

~ n sac ~ Maman ! si le ravi sse.LAr de· 

mande LA ne rans-en ? 0~ poLAr ra s- ÎIA 

t.--o iAvet· assez de noya \A x de cerises 
1 

de. 
sraines de hoi.A)'- , de. 8ui 

1 
de Faînes de 

hêtres pow" CJUe je sois libére/ 1 Si non 
1 

c'est s~r 1 je vais pe-;_i r noje1 Bl.A t ond 

d 'une mare , comme dans les tilms . 
d'épo l..lvanie. • 

Le $ac s~uvre ? Je ~uis 
Lll'le classa 1 Ç4 c'est sar 

1 
jy S\.4Ïs '116rtl.4 

il ::1 a delA x ans 1 j'evais dejà ma ba­
gue . · Au fait 1 ce "'e sont plws les 

mêmes têtes , il y a moins de 9arn;ns . 

Mais ? ls main noi re ? elle esi 

blan ohe 1 c'éta it un .9ant ! Ah! si j~vais 
s u 1 je lui aurais enlevé un bifteck • 

t"iais au tait c'est la ma in de Mon-
' 

sieu r FLA VI ON 
1 

de la Pl"otec-tion de 

~a Nature . ~ t..êelle ~affe j $llai.s .f.a·,re ! 

CM !J. . fcole J~n-Ja'-4reS 

Sedan . 

/ -" •' / 
' 

o~ _ ... ,., ~ -!96i -;~~~ 
de. V04AS -fai'W c:fa 

lv-,.6tiort6 

' 
f 

• 

--
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~ ï_, ,, cft'I"''I\t.' p tet , \.,ùt gt·i $ 

- t """'-~W\H~s B iso"'di 

N1 t.l.'., chut I)C! Minette 
rouronn puhiblement 

• 

~ ' '' S.:-t.went trè~ ?oL,:~on 

i"h~i s r~, as :si W\ i 9 non •. . 

t~Ul' lo bord de la fenBtr • 
nono lo jax~in , un p~tit 
oi,nau im!lrud.ent cber-
cho doo 1litJ ·, ':e!S de pa ln . 
Houdain , M1ne t t e !ixo l ' oi­
oeou ct oort r.oe sri1'tee . 
~~ petite soeur Cvrinne 

ql.l91'\d 1'\0IAS j OIAOr\S a Gache. t•ac.\,e, 

~t.\elq~.~etois ~i moi "\LAi 'n'le fâc~e 
C::.H· t"" c.o~~trs pliAs v·~te 91Ae h'loi 

l'ii es tAI'\ ma\i n petit chat ~ 

Et lor.s"\.ie je .su\s dans W\oW'I l it 

TùuT tn!• c:le mot 'tu te b\o1t i~ 

En \éc.ha"t wnon p•tit .çnmf 

1 

n pri l e ebat dane 1es 
br~s . L' oiseau a pu s'en­
voler; il était sauvé . 
T@xt r de Mar inette 
Classe de Perteetionnement 
1:: . î e la pr airie . SEDAN. 

Vou.s a \Ja .r~:+ 
bo.., vo~~ge ? ---

Ma~s o~i! 
MCliS owi l 

prot.tv~ to"' affecti on ET VOlAS : \ ; 

-- -~;;;.::;;;=-~h-- _.\--...11"~? d "' y ? j 
t"' i ~dor.s geYl Î i ment ({"~\~ -foi no.-

1 
! --,-

do\A)( rof'lronnement 1 0'1"1 311\fa·,t tor+ . 

- + 1 t.. . a o rs 

,A,vec. LAn 

::t moi '· je n
1

ose pl~.-~s boVtse.r 
R ' .Ar ne pas t e ré've.iller-

\ de se plaiY~dre. ! 
\ - \._'\:- -

'· 

Patricia ( Ai9le.mont) 

RETOUR DES HIRONDELIES . 

Grâce au soleil et à la pluie 
La nature a repris vie 

• 

Les !leurs embaument, épanouies 
Les feuilles sortent de leurs bourgeons vernis 
Les insect es sont ressortis ~ux aussi. 
Alors arrivent les premièr es hirondelles 

-

. Avec leur vol majestueux , 
1 Leurs ailes fines noires et bleues • 

Leur petit bee pointu pique les sauterelles, 
Leur queue dirige le vol, 
Leurs patt es agiles se posent sur le sol . 
L'hirondelle est arrivée dans nos pays 
Pour fabriquer son nid et avoir d~s petits. 

Gerard LOUIS (Asfeld) 

• 

' 
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T .l,• \IT'\.!'TI 
""""' • ~ .1." • 

Je dis à mon tr•r• : Ecoute, le vent eat tou maie il eet chaud 
~~mme le aoltil . 

Il veut m'attraper par les cbeveux et me soulever de terre . 
La pelouse est un n&rodrome et les papiers sont des avions . 
Ils se posent, décollent, zigzaguent , tourbillonnent comme des 

acrobates ou volent comme des planeurs . 

Les arbres se plient et se courbent comme s'ile étaient lee es-claves du vent. 

Le vent èoui!le très fort, il est en colère . 
Il soulève mes cheveux pour voir ce qu'il y a dessous . 
Les arbres laissent sans regret tomber les vieilles feuilles 

qui descendent en spirale de leur perchoir •• • 

Jean- Marc (Aiglemont ) 

• Les ru .. méros 1 et 2. 
1 de La -Hwlo1te. 
~ sont ép ... ise$ . Ma'as 

TRISTESSE. on pewt 1t.oujot.~t"S 

r-·.--~_on~.~e~r----,-~ 
est év•dent 1 ,.....__ 

Po~Ar 1\0 F, on 
~cevra '10 • 

n<A mé~s • ··;.. ....,.~ 

~S'JIA.W Y\0 .f4- ! 
, va"'~ le CO\(f, 

" DW\ ? 
~-----• 

f. : A-u \IERSo 

L~ v'hatté sr• se es t r i$te , t r i.ste ! 
• El\e t-~'a plus ses petit• . 

Elle a suivi •on p6tit ma'?tra Ju•qu~ t~le. 
Pour oublier So.., chagrin 

La dame l~ enferme~ dans la grange . 
La c'nane gr ise est trisTe , tri&'te ! 
Le berceau est vide et la chatre pleure . 

Elle. regarde parto .... t et ne c.omprend pas. 

Cha1te. 9rise 
1 

_.,e soi !~ 
Je reviendrai vite à 

• serrera, .hie n 

me1tra\ 

plus tri•Te. ~ 
midi . 

fort dans mes bras . 
cœ-ur . 

.Domi ni'\IA& HOCQUART 
fcc/e J laurè3 _ Sedan . 
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Il y A ')l. t t'l"'l~C. o.ho-.t.> 
9~i ''Yt'~e~Q.pp4 •.• 
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. • . il 'j :il v.n petit tr"'c de 
c~anger!r-~~--------.-...---

Avov.e'J. G\~..te c'es1' 
"'~ ,tév"i w )( .•. 
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Mais ~Ma es1" 
1,-\otr~ a......,i 'PoWtpc"" ~~ 
J'e lto\(elr\ reviens pas.,... 
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~% .... · 
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Ch:ilql,.lt.. tDII Cf!.\ t'.- j • vai• t•lf'e-
IA ~" p etl t 'to ~.« t" po ~A,. t'V'4t deg o ~ t"cli r" 
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•• f( t 1 
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De If/· .. 
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. ..... . 
pour .sa vol\'' a qc..\ \ ''' · 
est ce nid •.• 
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Un pe.tit c.P.N q~Ai COI,ÂVe !!! \ 
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•• . 

C'e,'T tout PoVl~eV't\~T 
1 Vlc.ro!ia \, \e ! 
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